Les étapes de l’enseignement explicite

Tiré de : Jocelyne Giasson, La compréhension en lecture, Éd.Gaëtan Morin, 1990.

L’enseignement explicite en lecture a pour objet les stratégies de compréhension.
Exemples : trouver le sens des mots nouveaux à l’aide du contexte, dégager les idées importantes d’un texte, se bâtir une image mentale d’un personnage ou d’un événement…)

I. MODELISATION
1. Définir la stratégie et préciser son utilité

Dans un langage approprié aux élèves, l’enseignant donne un nom à la stratégie enseignée (QUOI?) et explique comment cette stratégie leur sera utile pour comprendre un texte (POURQUOI?).
2. Rendre le processus transparent

Dans l’enseignement d’une stratégie de lecture, il est nécessaire d’expliciter à haute voix ce qui se passe dans la tête d’un lecteur accompli durant le processus car les processus cognitifs ne peuvent être observés directement. 
Le maître montre COMMENT utiliser la stratégie, mais également QUAND l'utiliser. 

Un référentiel est élaboré avec les élèves.

Par exemple, l’enseignant peut dire, devant un mot inconnu : « Je ne connais pas le sens de ce mot, je pense qu’il veut dire xxx, mais je n’en suis pas certain. Allons voir si le reste du texte peut nous éclairer sur sa signification. » L’enseignant poursuit la lecture et mentionne au fur et à mesure les éléments qui viennent confirmer, préciser ou infirmer son hypothèse.
II. PRATIQUE GUIDEE et  ENSEIGNEMENT RECIPROQUE
Interagir avec les élèves et les guider vers la maîtrise de la stratégie
L’enseignant guide les élèves dans l’utilisation de la stratégie. Il interagit avec eux en leur apportant un maximum de soutien ; il leur donne des indices, fait des rappels, leur fournit des commentaires sur leur façon d’utiliser la stratégie, leur permet de savoir pourquoi leur réponse est correcte ou non. Il les amène à maîtriser la stratégie puis diminue graduellement l’aide apportée. Les élèves en arrivent à comprendre et intérioriser la stratégie utilisée.
L’enseignement réciproque

4 élèves volontaires travaillent en groupe pendant que le reste de la classe observe et écoute. Dans le petit groupe, chaque élève assure tour à tour le rôle d’enseignant en mettant un  « haut-parleur » sur sa pensée.  En voyant comment les élèves du groupe expliquent tour à tour la stratégie, chacun des élèves spectateurs la confronte à sa propre conception. 

Le rôle des pairs 
La collaboration entre pairs dans l’équipe contribue à l’étayage tout au long de la séance d’enseignement réciproque.
Par exemple, si un élève a du mal à trouver ou à formuler une question, un autre élève pourra lui venir en aide : «  Tu pourrais nous questionner sur… ».

Un membre du groupe peut commenter le résumé du « miniprof » en lui demandant d’ajouter des éléments importants ou d’éliminer des détails.
III. APPRENTISSAGE COOPERATIF 
Tous les élèves de la classe sont répartis en binômes. Chacun leur tour, les élèves s’entraînent à expliquer et à appliquer  la stratégie de compréhension, écouté et soutenu par l’autre.

L’activité est toujours supervisée par l’enseignant qui circule parmi les binômes ; il apporte un feedback immédiat et si besoin, renvoie au référentiel et construit les remédiations nécessaires à une utilisation correcte de la stratégie.
IV. LA PRATIQUE AUTONOME
 Favoriser l’autonomie dans l’utilisation de la stratégie

À cette étape, l’élève assume presque toute la responsabilité du choix et de l’application de la stratégie enseignée. L’enseignant discute avec les élèves, surtout avec ceux qui ont de la difficulté, pour prévenir la cristallisation d’une application incorrecte de la stratégie
V. L’OBJECTIVATION
L’objectivation est un processus de rétroaction qui amène les élèves à réfléchir sur leur démarche d’apprentissage par rapport aux objectifs poursuivis et aux stratégies utilisées, afin de les réinvestir dans d’autres situations. La discussion peut porter sur :

· le contenu du texte;

· l’utilisation des stratégies;

· les difficultés rencontrées;

· la résolution de problèmes en lecture.
Exemple de référentiel pour la stratégie : Reformuler
	Stratégie : Reformuler



	QUOI ? 
(Que veut dire « Reformuler »)

	Répéter le message avec mes propres mots

	POURQUOI ?
 (Pourquoi reformuler)
	Redire dans mes mots me permet de :

· Vérifier si j’ai bien compris.

· Mieux retenir le message.

	COMMENT ?
 (Quelles démarches utiliser pour reformuler)
	Je trouve le sens du message.

Je redis dans mes mots ce que j’ai compris, à haute voix ou dans ma tête :

Par exemple : « Ca veut dire que… »

« Tu m’as demandé de… »

	QUAND ? 
(Quand reformuler)
	Je reformule après avoir entendu ou lu un message. (un texte, une consigne, une présentation orale)


� Carmen Picard, CPC, Québec, décembre 2002


� Voir le référentiel « Reformuler » à la fin du document





